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SEXXX

S E R M O N

SVR CES PAROLES

de l'Euaugile ſelon Saint Ican

chapitre 16. verſet 7.

Toutesfoisie vousdisla veritè, il vous

cftexpedient que ie m'en aille, care

ie nem'en vais , le Conſolateurne

viendra pointà vow ,mais fiiemien

bass, ie le vous enwogeray.

ES FRERES,bien -aimez

en noſtre Seigneur Ieſus

Chriſt.

Nous n'auons pas eu

comme les A poſtres l'ad

wantage de conuerſer auec lefilsde Dieu,

viuant ſur la terre : Nous n'auons pas

eſté comme eux {pe&tateurs de ſes mer

veilles incomparables , que la voix toute

puiſſance produiſoit ſans peine pour la

gueriſon desmalades , pour la confuſion

desDemos,& pour la reſurre&tion meme

des morts ; Nous n'auons pasoüy comme

Çux ces diſcours aniinez d'vne éloquen
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LE CONSOLAT E YR

n'auons pas

cc celeſte qui couloient de cette ſacrée

bouche, & qui obligcoienc ſes plusmortels

ennemis à confeſſer que iamais homme ne

parla comme parloit cérHomme ; Nous

eſté comme eux teſmoins de

cette ſainteté, & de cerce innocence pure

& immaculée qui accompagnoit conſtam

ment ſes actions, '& fa conduite ; Enfin

nous n'auons pascomme eux contemple

ſa gloire, voire cette gloire qui faiſoit yoir

qu'il eſtoit l'unique iſſu du Perc , plein de

grace & de verité : Mais neantmoins dans

lc bon -heur auquel nous auons eſtéappel

lez de connoiſtre le Seigneur Ieſus, & de

le connoiſtre comme le deſtructeur du pe

ché , & fa ſource de la grace, l'ennemy du

vice,& le modelle de la vertu ,le vainqueur

de la mort , & le Prince de la vie s le Sau

veur des hommes , leRoy des Anges , &

le Maiſtre de l'Vnivers : nous pleurons

ſouvent en nous-meſine ſon éloignement

d'auec nous, & diſons ce que l'Egliſe diſoit

autrefois, à la mienne volonté quetu fendiſſes

les cieux , & que tự defcendifles: Quelde

nous ne ſeroit rauy de voirceRedempteur

glorieux, demarcher à la ſuitre, d'eſtre

inſtruit par ſes diuines leçons, d'eſtre con

ſolé par ſes excellentes promeſſes, d'eſtre

animé par ſes b « ux exemples; & déftre )
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fortifié par ſon ſecours. O que
bien -heu

reux a eſté, non ſeulement, le ventre qui

l'a porcé ,les mammelles qui l'ont allaitté :

mais encore les aureilles qui l'ont enten

du , les yeux qui l'ont yeu , les pieds qui

l'ont ſuiuy, & lesmains qui ont eu l'hon

neur de luy rendre quelque feruice.Abra

ham auoitdeſiré de voir le iour du Sei

gneur , & S. Auguſtin ne conceuoit rien

de plus doux ſur la Terre que d'y voir

IeſusChtift en chair : Er nos deſirs ſeront

ils injuſtesquand ils imiteront ce que ces

Saincts hommes ont conceu-? ou noſtre

amiction ſera elle dignc de blaſme, quand

nousnous plaindrons de ne pouvoir obtc

nir l'effet de ces legitimes deſirs ? Oüy,

Mes Freres, nous pouvons auec les Apo

ſtres eſtre touchez de regret de ce que le

Seigneur Ieſus a quitté la Terre ; &nous

auons auec eux beſoin d'eftre conſolés de

ſon abſence par les promeſſes qu'il nous

fait dans ſon Euangile , de ne nous laiſſer

point orphelins & d'habiter par ſon Eſprit

au milieu de nous afin de nous fortifier en

nos foiblaffes,de nous conſoler en nos dé

plaiſirsdenous éclairer en nos tenebres,80

de nous addreſſer aux ſentiers de la verité

& de la vie . Si nous auons ſujet degemir

eſtant priués de la preſence noſtre Eſpoux,
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nons deuons nous conſoler en jeccane les

yeux ſur les gloires qu'il nous eſt allé pre

parer dans la maiſonde ſonPere,& princi

pallement nous deuons nous ſouuenir,que

S'il eſt monté dans le Ciel, ça eſté pour en

faire deſcendre le S.Eſprit dans nosames:

S'il nous a ſouſtrait la preſence de ſon

Corps, c’a eſté pour en faire ſentir plus

éfficacement la preſence de ſon Eſprit ;en

telle force qu'il nousaſſeure luy meſme

que ſon départ nous deuoit eſtre profita

ble , puis qu'il nousdeuoit enuoyer en fa

placece diuin Conſolaceur.

L'Egliſe celebre en cette ſaiſon l'heureu

fe memoire de l'enuoy du Saine Eſprit ,&

comme ce fut cinquante iours apres fa

mort que noſtre Sauueur donna ce Conſo

laccurà ſes Apoftres, auſſi auons-nous ac

couſtumé cinquance iours apres la Paſque

de ſolemniſer la memoire de cette incom

parable faueur , dont Dieu a gratifié les

Chreſtiens. La Paſque d'elle -meſme n'a

rien que de lugubre & de triſte, on y voic

des clouds , des épitres, & vne croix, on y

voit l'innocence condamnée, le Iuſte cru

cifié , & le Princede vie mourant: On y

voit les airs s'obſcurcir , le Soleil ſouffrir

vneEclipſe, la Terre trembler , & le voile

du Temple ſe déchirer depuis le hautiuf
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occaſion que

ques au baş. Mais noſtre Pentecoſte ay

contraire, ne preſente à nos eſprits que de

la conſolation & de la joye. C'eſt en cette

le Ciel ſemble carroſſer la

Terre , & queDieu jette ſur les hommes

des regardsde compaſſion , & d'amour : On

y voic deſcendreyn feu du Ciel qui s'arre

ſte ſur les Apoſtres ; mais ce n'eſt pasyn

feu de vengeance,yn feu conſumant ; c'eſt

vn feu lumincux ,c'eſt yn feupurifiát,c'eſt

yn feu diuin qui produit danslescours,&

· la connoiſſance des ſecrets du Ciel , & les

ardeurs de la charité de l'amour de Dieu ,

& du zele deſa gloirc : On y oit vn grand

vent qui ſouffle auec vehemence, mais vn

vent qui ne renuerſe que
des

moncagnes

d'orgueïl, & donc la vehemence figure ,

l'efficace admirable del’Eyangile det hriſt

à deſtruire les fortereſſes que le peché éle

ue au dedans de nous à l'encontre de Dieu.

Meditonsdonc cette grace auec vne lain

te joye, & puiſque nous ne ſçaurions ap

prendre ces choſes auec plus de clarté que

de la bouche meſme du Seigneur Ieſus ;

Eſcoutez -le maintenant confolant ſesDir

ciples & leur décriuant les aduantages

qu'ils receuroient de la venuë du Saint

Eſprit ; La triſteſſe, leur auoit il dit aupa

rauant
7 La triſteſſe a rėmply voſtre ceur,
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pource que ie vous ay parlé de mon départ,mais

toutes fois, adjouſte-il, ie vous dis la verité,

il vous eſt expedient que ie m'en aille, car ſi ie

ne m'envay, le Conſolateur ne viendra point

à vous, & fi ie m'en vay, ie le vous enuoyeray.

Examinons premiereinent , quel eſt ce

Conſolateur: Secondement, en quel

temps il a deu nous eſtre enuoyé,à ſçauoir,

apres le départ de noſtre Sauveur:Entroi

ſiéme lieu , qui eſt celuy qui nous l'enuoye,

& enfin quel eſt le grand aduantage qui

nous reuient de l'enuoyde ceConſolaceur,

& qui fait direau Seigneur Icſus; que
fon

depart nous eſtoit expedient , aſin que
le

Conſolateur nous fuſt enuoyé. Dieu

veüille nous éclairer de la lumiere,& nous

accompagner de la verité de cét Eſprit ce

leſte, & diuin qui nous eſt icy promis ſous

le nom du Conſolateur,afin qu'il addreſſe

noſtre diſcours à fa gloire, & qu'ilprepare

yos ames à le receuoir aucc fruit.

Le Conſolaceur, c'eſt le Saint Eſprit,ay

chappitre 14. de ce meſme Euangile . le

prieray le Pere, il vous enuoyera le Conso

lateur, à ſçauoir , l'Eſprit de verité, lequel le

Morde ne peutreceuoir , pource qu'il ne le voit

& nele connoiſt point, & dans le meſme cha

pitre encore, mais le confolateur, à fçauoir

Le Saint Eſprit que le Pere enuoyera en mon
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hom vous enſeignera toutes chofes, ebon vous

reduira en cuire les choſes que je vous ay

dites. Et dans le chappitre is . mais quand

le Conſolateurſera venu lequel ievous exnoye

ray deparle Pere, à ſçauoir, l’Eſprit de verité

qui procede de mon Pere, il teſmoignerade moy:

Et dans ce chappitre 16. ildit , que quand

celuy-lázayant auparauant parlé du Conſo

lateur fera venu, à ſçauoir, 1 Eſprit de verité,

il nous guidera en toute verité . Apres des ?

expreſſions ſi claires , il n'eſt pas .
male ,

aiſé de comprendre quel eſt ce diuin pa

raclet que Ieſus promettoit à ſes Apoſtres,

mais comme l'eſprit Malin taſche de ré.

pandre des tenebres ſur les plus claires de

clarations de l'Eſcriture Saincte, vous re

marquerez en paſſant qu'en l'année de

noſtreSauueur 173.ſous l'Empire de Marc

Aurelle & dans leſein de la Phrygie en yn

village appellé Ardabasl'heretiqueMon

tanus commença de dire de ſoy -meſme,

qu'il cftoit le paraclet que noftre Sau

ueur auoit promis à ſon Egliſe , ſoit qu'il

niaſt impudemment qu'il fuft homme, &

qu'il ofaſt fouſtenir qu'il eſtoit la perſonne

du Saina Eſprit,ſoit qu'il ſouſtintorgueil

leuſement que comme le Verbe Eternel

ayant pris la nature humaine à ſoy , eſtoit

Dieu & Homme enyne meſme perſonne,

5
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de meſme le Saint Eſprit ſe fuft incarné,cri

telle ſorte qu'il fuft & vn homme & le S.

Eſprit cout enſemble,ou enfin comme il y

à plus d'apparence qu'il enſeignaſt que le

SaintEſprit luy auoit eſté donné à luy ſeul;

en relle abondance que les Apoſtresen la

comparaifon n'auoient point receu le pa

raclet , que c'eſtoit luy ſeul à qui le Saint

Eſprit auoit enſeignétoutes choſes, il ſe

duiſit les hommes par les extaſes& par les

tranſports , & de luy -meſme & de Priſcil

le &de Manimillequi eſtoient des fem

mes qui l'accompagnoient , il ſe couvroit

ſous vne vaine apparence de pieté , & ſe

faiſoit admirer par des mortifications ex

traordinaires , il condamnoit durant le

temps de ſes abſtinences , l'vſage de la

chair & du poiſſon , & n'approuuoit que

les plantes & les fruits pour
la nourriture

de l'homme , il appelloit les ſecondes no

pces vne impudicité ,& ne vantoir que la

perfe&tion de ſes Diſciples, mais l'hiſtoire

rapporteque Dieu frappant le mal-heu

reux Blaſphemateur qui ſe donnoit à ſoy

meſme le nom glorieux de paraclet , le

frappant dis-ic d'vn eſprit de fureur & de

deſeſpoir il s'étrangla luy - meſme, & com

me*vn autre Iudasil futſon propre bour

reau. Pour reucnirdonc à noſtre texte,le

paraclet promis n'eſt pas vn homme , &
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n'eſt pas pris d'entre leshommes , mais

c'eſt le Sainet Eſprit, l’Eſpritde verité , la

troiſieſme perſonne de la Sainte & adora

ble Trinité , à qui noſtre Sauveur donne

ce nom de Paraclet, duquel nous pouuons

dire , qu'il contient desmontagnesde ſa

pience,comme les Rabins le diſent de tous

les mots de la loy.

Premierement , ce terme de Paraclet

eſt communement tourné
par

les inter

pretes, par le mot de Conſolateur , & le S.

Eſprit porte legitimement ce tiltre au re

gard des A poſtres affligez ,au regard de

lon æconomie enuers l'Egliſe, & enfin au

regard de fon operation en l'ame de cha

que Fidele. Premierement , ſi vous con

ſiderez les Apoſtres, ils deuoient eſtre ſen

fiblement touchez de l'éloignement de

leur bon Maiſtre,& c ils euſſenteſté incapa

bles de recevoir aucune conſolation que

par la venuë du S.Eſprit, ils deuoient eſtre

comme des brebis, qui n'ont point de Pas

ſteur, & l'Eſpoux leur eſtant ravi , ils de

uoicnt icuſner & s'affliger. En effet com

me ils auoient abandonné toutes choſes

pour ſuiure IeſusChriſt,commeils auoient

quitté pour luyleurs femmes & leurs en

fans, leurs inaiſons, leurs biens, & cout ce

qu'ils auoient de precicux ſur la terre ; il
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leur tenoit lieu de toutes ces choſes, & leur

eſtoit plus cher que toutes ces choſes; Auf

fi quand il leur demande s'ils ne le veulene

pas quitter, a qui irions nous, luy répon

doient-ils , tu aslesparolles de vie eternelle.

Ils trouvent en luy toute leur felicité, & fa

preſence les comble dejoye. Cecce cruel

le mort qui le leur alloit rauir deuoit donc

plonger leurs ames dans yn deüil, & dans

vne afflictioneffroyable, & plus leur bon

heur auoit eſté grand de viure aupres de

cée Homme Diuin pendant des années

entieres , plus leur triſteſſe eſtoit extreſme

de le voir s'eſloigner d'eux , 8c d'en eſtre

abandonnez comme demiſerables orphe

lins qui n'auroient plus d'appuy parmyles

hommes. La ſeule penſée de ce depart

auoir fait trembler S. Pierre , Seigneur , di

ſoit - il,cela ne t'aduiendra point. Mais enfin

ce Confolateur eſt venu,le Saint Eſprit eſt

deſcendu ſur eux en forme de langues de

feu , il leur a enſeigné toutes choſes , il

les a remplis de ſes dons, & par vn ſecours

ſi admirable, la perte qui les faiſoitſoûpi

rer , a eſté abondamment reparée . Ils n'a

uoient plus le Seigneur leſus preſent pour

luy demander la reſolution de leurs doub

tes,mais le Sainet Eſprit ayant rendu leurs

ames ſçauantcs ,leur éclairciſfoit fans peine

toutes

AR
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toutes lears difficultez : Ils ne voyoient

plus Iefus occupé à produire des miracles ;

mais eux-meſmes remplis du Saint Eſprit,

gueriſſoient les malades,faiſoient marcher

les paralytiques, chaſſoientles Demons, &

refluſcitoient les morts . Accompagnez de

cette vertu puiſſante,ils conuertiſſoient les

Nations : & s'ils n'entendoient plus les

diſcours du Seigneur Ieſus, ils les auoient

pourtant imprimez au dedans de leurs

caurs. Leurboucheelle -meſme eſtoit de

uenuë vne bouche fertile d'enſeignemens,

&leurs paroles eſtoient comme autant de

traits de feu qui allumoient dans l'amede

leursaudireurs la connoiſſance & l'amour

du Seigneur Ieſus. Ah certes,fileur perte

eſtoit grande, leur conſolation eftmerucil

leuſe , & s'ils auoient eu ſujet de verſer des

larmes , ils auoient bien maintenant ſujec

de ſe réjouir : le deüilauoit logé chez eux

au ſoir , & le Saint Eſprit mettoit au ma

tin le chant de triomphe en leur bouche.

Mais ce n'eſtoit pas ſeulement au regard

des Apoſtres que le Saint Eſprit deuoic

porter le nom de Conſolateur, il l'eſt en

core au regard de ſon economie enutrs

l'Egliſe: Le Pere auoit paru ſousl'ancien

ne diſpenſation comme vn Legiflateur fe

uere qui couronne l'obeïllance, & quipus

B
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nit la rebellion . La Montagne de Sinai

l'auoic veu terrible ſous vn appareil verita .

blemeot magnifique, mais qui portoit la

terreur dans les cours les plus affeurez . Ce

n'eſtoit autour de la Majeſté , que flam

mes, que fumées, qu'obſcuritez; le feu des

éclairs ſurprenoit les yeux , &le bruit ef

froyable du tốnerre qui grondoit dans les

nuës , & de la trompette des Anges qui

retentiſſoit dans les airs, eſtonnaMoïſeluy.

meſme, qui dit , le ſuis épouuanté , i'en trem

ble tout. L'economie du Fils és iours de

ſa chair n'a point eu ces marques de pom

pe & deſeuerité; il n'a rien paru auprés de

luy, ni de magnifiquc, ni de terrible , mais

c'eſtoit neantmoins vne economie d'ab.

baiſſément,& deſouffrance : Il parut com

mevn vermiſſeau,non pas comme vn hom

me , comme l'opprobre & la honte des

hommes , comme le meſpriſé du peuple,

comme celuy qui portoit l'amande de no

ſtre paix , ſurqui Dieu auoit faitvenir l'ini.

quité de noustous.Il n'y auoit en luy forme

ni apparence,ny rien qui fit qu'on le deſi.

raft C'eſt la ſeule ceconomie du S. Eſprit

qui bannit la crainte de nos cours , & qui

nous fait crier à Dieu Abbu , & qui nous le

faitreclamer Pere:C'eſtelle quiremplit nos

coeurs d'une fainte & genereuſe confiance:
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3
c'eſt elle qui publie hautement, Grace

grace pour les pecheurs repentans. C'ét Eſprit

diuin ne tient point en les mains des verges

quinousfaſſent trembler : Il y porte plu

ftoft des liens d'amour dont il veut enchaî .

ner nos ames , & des cordeaux d'humani

té done il ſe ſert pour attirer & pour capti

uer nos cours : C'eſt à cela que ie rapporte

ce que Noé diſoitautrefois , Que Dieu at

tireroit auecdoucear Iaphet dans les tabernacles

de Sem, pource que les Gentils qui eſtoient

deſcendus de lapher deuoient eſtre appel

lez à la communion des Iſraëlites qui

eſtoient deſcendus de Sem ,ſous l'econo

mieduSaint Eſprit , qui eſt vne ceconomie

de douceur & de conſolation, Mais enfin

au regard de tous les Fideles , le Saint El

prit porte le nom de Conſolateur ; car il

agic en nous de deux differentes manieres .

Premierement, il forme la foy dans nos

cours, diffipant les tenebres dont nos en

tendemens ſont naturellement ſaiſis, &

nous tranſporte au Royaume de la lu

miere merueilleuſe de noſtre Seigneur le

ſus Chrift :Mais outre cette premiere ope.

ration lors
que nous auonscreu , il produit

en nos eſprits, non ſeulement la ſainteté ,

mais la paix dela conſcience, & certe joye

innenarrable de nos ceurs que le Monde

Bij
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ne nous ſçauroit rauir : en ce ſecond aete,

il nous ſeelle pour le jour de la Redépti
on

,

il eſt l'arre de noſtre hericage celeſte ,& il

nous fait gouter les premiere
s
felicitez du

Ciel. Quelle conſolat
ion
& quelle ioye ne

fait - il pas ſentir à nos ames par le ſentimét

qu'il leur donne de l'amour deDieu, & par

l'eſpera
nce

certaine qu'il leur fair conce

uoir des gloires du Paradis? Que l'homnie

eft heureux quand il eſt fidele, la grace

c'eſt le Paradis de l'ame, la ſainteté eft fa

couronn
e

, & l'aſſeur
ance

de l'amour de

Dieu fait toute la felicité. Ce n'eſt pas

toutencore , ce terme de Paraclet ſignific

auſſi vn Docteur qui enſeigne auec dou

ceur , & le Saint Eſprit eſt le Paraclet en

ceſens, puiſqu'il enſeigne d'vne toute au

tre façon que les Maiſtres ne nous fçau

roient enſeigne
r
parmy les hommes ; car

ils peuuent bien donner leurs inſtruct
ions

auec clarté,leur methode & leur afſiduité

peuuent auoir quelquechoſe de ſingulier:

ipais après tout , ils ne ſçauroie
nt
commu

niquier à leurs Diſciple
s
ni la netteté de l'i

maginat
ion

, ni le feu de l'eſprit, ni la fide

lité dela memoire , ni les lumieres durai

ſonneme
nt

: & s'ils trouuent desamesftu .

pides & brutalles , tout leur foin & route

leur adreffe reſte inutile. Mais le Saint
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Eſprit ne nous enſeigne pas ſeulement au

dehors , il change meſme au dedansla dif

poſition naturelle de nos eſprits , il fléchic

nos cours par vne oper zion ſecrette a

meſure qu'il leur preſente la force de ſes

faiſonnemens, & nous attire à ſoy d'vne fa

çon ſidouce & fi admirable , que les Theo

logiens ont accouſtumé de dire que nous

en ſentonsbien les mouuemens , mais
que

nous en ignorons la maniere. Il eſt enco.

re vn Docteur bien doux ; fivous oppoſez

ſon operation ſous la graced celle qu'il fai

foit autrefois ſentir aux Prophetes, quand

il venoit ſur eux auec effort , quand il leur

faiſoit vne eſpece deviolence ;cequi obli

gea le Prophete Eliſée à demander vo

Joueur d'inſtrumens quand il voulut pro

phetiſer : Ce n'eſt pas aujourd'huy par des

enthoufiaſmes &par des tranſports qu'il in

ſtruit les Ames fideles; il agit d'une façon

bien plus douce & fans que leurs corps en

ſoient agités en autune ſorte , ellesen'res

çoiuentles inſpirations ,

Enfin ce terme de Paraçler fignifie

proprement dans la langue Grecque , vn

Aduocat qui ſouſtient la cauſe d'vn crimi

nel , & le Sainct Eſprit peut - eftre encore

appelle noſtre Aduocat en deux eſgards.

Premierement , pource qu'il intercede

в iij
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pour nous enuers Dieu, non pas dela mef

me façon que noſtre Seigneur Ieſus Chriſt,

qui a épandu ſon ſang pour nous acquerir

la grace , ſon fang , dis je qui parle pour

nous , l'Apoftre diſant qu'à cauſe de ce

la il prononce meilleures choſes que

celuy d'Abel : mais le Saint Eſprit inter

cede
par des ſoupirs & des gemiſſemens

inenarrables qu'il arrache de nos cours,

comme Saint Paul en parle au 8. chapitre

de l'Epiſtre aux Romains. Il eſt encore

noſtreAduocat, à cauſe que deuant les ty .

raps & les perſecuteurs, il ſouſtient la cau

ſe des Fideles accuſez,noftre Sauueur nous

apprenant au chapitre jo . de Saint Mat,

thieu , que quand les hommes nous livre.

ront , nous ne deuons pas eſtre en foucy de

ce que nous parleronsou dirons ; carà cet.

te melme heure -lă, nous ſera donné ce que

nous aurons à dire . Ce n'eſt pas vous,ad

jouſte il , qui parlez , c'eſt l'Eſprit de voſire

Pere qui parle en vous. Oüy , Mes Freres,

c'eſt cée Eſprit qui met dans la bouche

desFideles mouranspourſoutenir la verité,

des diſcours veritablemét admirables.C'eſt

cét Eſprit qui le fait parler auec hardieſſe

deuanc les plus terribles tribunaux;c'eſt cét

Eſprit qui fait ſortir de leurs bouches des

Cantiques de louanges & d'acions de gra.



PROMIS A VX A POSTRES.
25

l'a - t- il pas conſolée en l'attente duMeſſie ?

ce , à l'aſpect des cortures & desbuchers, &

au moment qu'on en attendoit des gemiſ

ſemens & des plaintes : On a chanté de

puis long tempsparmy les Chreſtiens va

Hymne addreſſé au Saint Eſprit, qui ex

plique aſſez bien ce me ſemble ce terme

de Paraclet ,quand il l'appelle le Pere des

pauvres , le diſpenſateur des graces , la lu

miere des Eſprits , le doux hofte de nos

ames , le rafraiſchiſſement de nos cours,

noſtrerepos dansle trauail, noſtre ombrage

dans nosardeurs,noſtre ſoulagement dans

nos farmes : quand il dit , que c'eſtluy qui

laue ce qui eſt ſouillé , qui arroſe ce quieſt

aride , qui guerit ce quieſt bleſſé , qui Ać .

chit cequi eſt endurcy , qui fomente co

qui eſt froid,& qui addreſſe ce qui ſe four

voye . Il eſt, diſoit encor vn ancien , l'Inf

pirateur de la foy, le Docteur de la ſcience,

la fontaine de la dilection , le ſçeau dela

chaſteté,& la cauſe de toutes les vertus .

Mais en tous ces fens, ne peut-on pas di.

re, Mes Freres , que le Saint Eſprit a eſté

donné auant nefine la venuë de noſtre

Sauueur à l'ancienne Egliſe d'Iſraël ? Ne

N'a - il pas eſté le Docteur de tous les

Croyans?Et lors que cette grandenuée de

témoins a ſouffert pour la cauſe du Dieu

B iiij
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de Iacob , lors qu'ils ont eſté ſciez ou lapa

dez , cét Eſprit n’a.t'il pas eſté leur Aduo.

cat , comme il l'a efté des martyrs ſous l'E

uangile ? Ne parloit . il pas
dans la bouche

de Daniel quandleRoy deBabylone le vou

lut détourner du ſervice de Dieu , & le fit

jercer dās la foffe des Lions?Mais n'entens

je pas la voix de ce Paracler dans la bouche

des trois Hebreux, quidansla fournaiſe &

au milieu des flammes chantent les louan

ges de Dieu ? Commcot donc le Seigneur

Ieſus, dit-il maintenant , Si ie ne m'en vay ,

le Conſolateur ne viendra point à vous, & la

ie m'en vay , ie le vous enuoyeray , puiſque

tant de fiecles auparauanc il eſtoitdéja ve

nu, & auoit faitſentir fon efficace aux Fide

les ſeruiteurs de l'Eternel ? Pour compren

dre cela , Mes Freres, vous deuez obſeruer,

qu'encore que les trois perſonnes de la

faiote & bien - lieureuſe Tricité ſoient éga

lement le Principe de toutes les actions,

qu'elle produit au dehors, neantimoins el.

les paroiſſent auec quelque difference dans

les trois æconomies dont Dieu s'eſt ſeruy

enuers ſon Eglife , &dont nous vousauons

déja parlé . L'oeconomie du Pere a duré

iuſques à lavenuë de noſtre Seigneur Ieſus

Chriſten chair ; & pendant ce temps-là,le

Fils a bien paru quelquefois, comme lors

*
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qu'il ſe fit voir à Abraham , lors qu'il lutta

auec facob , lors qu'il fortifia loſué en ſe

montrantà luy comme le Prince de l'armée

d'Iſrael; Et l'on peut dire que c'eſtoient là

les eſſais & les preludes de ſon Incarna

tion. Le S. Eprit faiſoit bien auffi dés lors

ſentir quelquçs degrez de ſon efficace aux

enfáns deDieu,mais pourtant c'eſtoit alors

proprement l'oeconomie duPere : Celle du

Fils a duré iuſques à ſon Aſcenlion dans le

Ciel, & pendant ce temps-là,le Perea bien

fait ouyr ſa voix,&au Iordain& ſur le Tha

þor,où il a dit, Celui-cy eff mon Fils bien aymė

auquel i'ay pris monbon plaiſir, écoutez-le.

Il a bien fait encore ouyé aux troupes ce

témoignage illuſtre qu'ilrendit à fon Fils,

die láy glorifié& le glorifieray. Le Saint

Eſprit auſſi bien a paru ſouscette æcono

mieen laformed'vnecolombe, mais pour:

tantc'eſtoitproprement alors l'oeconomie

du Fils . Celle du Saint Eſprit a commencé

depuis ſon enuoy fur lesApoftres, & dure:

ra iuſques à la fin : Etpour le dire en pal

fant, ellea cecy de differencd'auec lesau

c'eſt qu'en celles- là les ſens eſtoient

frappéz par des objets extraordinaires &

miraculeux , ainſi Dieu ſe montroit en la

nuće & en la colomne de famine dans le

deſert,aing il rendoit ſes oracles fenſible

treş ,
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mentdu milieu des Cherubins, ainſi il coño

fumoit les holocauſtes par vnfeu quidel

cendoit viſiblement du Ciel , ainſi ſa gloire

rempliſſoicle ſanctuaire, & dans l'oecono

imieduFils il a eſté viſible& palpable; il a

conuerſe familierement auen les hommes ,

& Saint Iean a dit à cauſe de cela ce que

nos yeux ont veu, ce que nous auons oüy ,

ce que nosmains ont touché de la parole

de vie , c'eſt ce que nous vous annonçons.

Mais dans l'economie du Saint Eſprit, il

n'y a rien de ſemblable. Vous ne voyez pas

le Ciel le feudre ; vous n'oyez pas la voix

de Dieuretentir dans les airs : vos yeux ne

ſont frappez d'aucun objet exrraordinaire,

& ce Templen'a aucunemarque ſenſible

ou miraculeuſe de la preſence du Dieu vi

vant. D'où il me ſemble qu'on peut pren

dre la raifon pour laquelle la troiſiéme

perſonne dela bien-heureuſe Trinité
por

te le nom d'Eſprit:car comme il eſt appel

} é Saint à cauſe que noſtre ſanctification

eſt ſon propre ouurage ,quoy le d'ailleurs

le Peré & le Fils poſleđentvnemeſme ſain

tete, ainſi encore que le Pere & le Fils pof

ſedercavecluy vne meſme eſſence ſpiri.

tuekle: neantmoins il porte le nom d'El

prit, pource que fa difpenfation n'a rien de

d'égal, nide ſenſible ;elle eſt toute cele,
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ſte , elle eſt toute ſpirituelle : les graces de

cét Eſprit ſontla connoiſſance des ſecrets

du Ciel & les vertus & la conſolation qu'il

donne à l'ame fidele. Quant à cette con

noillance , elle eſtoit ſi foible ſous l'ancien

Teſtament que noſtre Seigneur prefere à

cét égard le moindre du Royaume des

Cieux, c'eſt à dire , de ceux quiviuentſous,

l'Euangile à tous les Prophetes, & à Saint

Iean Baptiſte luy-meſme: Car,enfin, il faut

confeffer à la gloire de la grace qui nous

a eſté faite, que les premiers principes du

Chriſtianiſme ſont au deſſus des dernieres

connoiſſances de la loy . Ils eſtoient dans

la nuit ,& la parole des Prophetes n'eſtoit

que commevne chandele qui éclaire dans

yn lieu obſcur: mais beniſſez Dieu, 8 Fide

les, de ce quela nuit est paſſée, & le jour eſt

arriuć;de ce queleSoleil de juſtice s'eftleué

à ceux qui craignent le Nom du Seigneur, ,

de ce queDieu nous a viſitez des entrailles

de fon Orientd'enhaut . Toute la doctrine

du ſalut eſtoit alors voilée ſous des ombres

& ſous des figures , cela meſme ayant eſté

repreſenté par le voile
le voile que Moyſe auoit

misſur ſon viſage, pource queles Ifraëlites

n'en pouuoient ſouſtenirl'éclat Dieus'e

ſtoit fait connoiſtre à eux , comme le Dieu

d'Abraham, d'Iſaac & de lacob ;mais il ne
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s'eſtoit pas fait connoiſtre comme le Pero

de noftre Seigneur leſus Chriſt. Le Meffic

leur eſtoit bien repreſenté comme le Legil

lateur d'Iſraël, & commele vainqueurdes

Nations ; mais helas ! qu'ils conceuoient

malla nature de ces victoires & de ces de

liurancés . Apeine les Apoſtres aprés auoir

veuſa reſurrection , peuuent-ils conceuoir

autre choſe qu'vn regne temporel ,qu'ils

s’imaginoient que le Meffie deuoit eſtablir

ſur tous les peuples de la Terre, leMyftere

ineffable de la Trinité,le ſecret de piecé qui

fans contredit eſt grand, vn Dieu manife

fté en chair, iuftific en eſprit , veu des An

ges , preſchéaux Gentils , crû au Monde

& enleué en gloire, cette ſageffe de Dieu

diuerfe en toutes ſortes, qui a paru en la

maniere de noſtre Redemption au fang de

Ieſus-Chriſt & en la vocation des Gentils

qui ont eſté faits participans des alliances

& des promeffesde Dieu : ne ſont- ce pas.

là des choſes que l'oeil n'auoit pointveuës

que l'oreilte n'auoitpoint ouyes, quin'e

ftoiest point montées au cậur de l'home,

& que Dieu àudit referuées,à ceux qui vi

uent fous l'Euāgile ? Etcomme la connoif

fance eſtaujourd'huy infinimentplus gran

de& plus claire , la conſolation & la

joye de nos eſprits eſt aulli mieux eſtablic,
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le Ciel pouseſt propoſé plusclairement,

& nous l'eſperons auec plus de certitude.

Les promeſſes de l'eternité nous ſont re .

yelées auec plus d'euidence , & nous les

embraſſons auec plus de fermeté; Nous

fçauons aujourd'huy que la mort eſt en

gloutie en victoire, & que le ſepulcre a

perdu ſon éguillon: ainſinos frayeurs ſont

moindres & nos eſperances plusdouces,

ainſi nous n'auons plus vn eſprit de ſerui

tude pour eftre en crainte, mais nous ayons

receu vn eſprit d'adoption pour aller auec

hardieſſe au troſne de grace : Ainſi l'oe

conomie du Conſolateur n'eſtoit pas

encore pendant l'economie du Perc &

pendant læconomie du Fils. Tandis donc

que le Seigneur Ieſus ne s'en fuft pas allé

de la Terre le Conſolateur ne fuſt pas venu

auec l'abondance de ſes graces , puiſque

çette troiſieſme diſpenſation devoit ſucces

deraux deux autres , & ne les deuoit pas

preuenir.

En effet , les actes du Saint Eſpric preſupa

poſent les actes du Redempteur : le Sainc

Eſprit veut enflammer nos ames de l'a

mour de Dieu ,maispour produire cét ef

fet, il faut neceſſairement que le Redem

pteur en appaiſant ce meſme Dieu , nous

l'ait rendu fouuerainenient'aimable , tout
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grand , tout parfait, tout glorieux qu'il eſt

en luymeme,il ne nous paroiſſoit pas aima

ble tandis qu'il eſtoit irrité. Adam ne peut

plus ſouſtenir l'éclat de ſa voix dés que par

fon infidelité ila merité ſa colere ; il ſe ca

che,& cette preſenre de Dieu qui faiſoit

nagueres ſon bon- heur , excite mainte

nant des frayeurs morteles dans ſon ame:

Etle miſerable pecheur n'eſt que comme

vn amas d’eſtoupe ou de paille deuant le

feu confumant de la Iuſtice de Dieu. Il a

donc fallo que le Redempteur fiſt tomber

les armes desmainsde laDiuinitécourrou .

cée. Il a fallu qu'il nous reconciliaſt auec

luy auant que le Conſolateur excitaft ce

mouuement d'amour , & cét ardeur de ze.

le que nous deuons témoigner à vn Dicu

qui nous paroiſt maintenant li fauorable &

sibon : Le deſſein du Saint Eſprit eſt d'im

primer l'image de Dieu en nos cours, en

juſtice & en vraye fainteté ; Mais com

ment porterons- nous, cér ouurage, fi nous

ne ſommes premierement adoptez pour

fes enfans ? Pourquoy portons nous ſon

caractere : & pourquoy luy deuons-nous

reſſembler , finon pource qu'il a voulu eſtre

noftrePere?Et neſçauez-vouspas que c'eſt

en Ieſus Chriſt que Dieu nous aduoüe

pour ſes enfans? Nefçauez vous pas qu'il a
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que

fallu que leFils deDieu fuſt fils de l'homme,

afin de faire les hommes enfans de Dieu ?

Le deſſein du S. Eſprit eſt d'affermir la paix

de nos conſciences, & cette paix o’eſt-elle

pas fondée fur celle que le Mediateur nous

a procurée auec Dieu ? En vn mot la con

folation & la joye que le S.Eſprit nousveut

donner n'eſt fondée que ſur le prix des ſouf

frances de leſus Chriſt & ſur le merite de

ſa mort : Et il ſeroit impoſſible de calmer,

les allarmes de nos eſprits, fi cét Agneau de

Dieun'auoit pas oſté les pechez duMonde.

Il faut le ſalut nous ſoit preparé par

be Pere, auant qn'il nous ſoit acquis par le

Fils : il faut qu'il nous ſoit acquis par le Fils

auant que le Saint Eſprit nous l'appli

que.
Le don du Conſolateur eſt vn effet

de l'interceffion du Seigneur Ieſus, pour

faire non ſeulement qu'il immolaſt la viai.

paracheuer ſon ſacrifice : il eſtoit necef

mehors du camp , il faloitencore qu'il

l'offrir dans le Sanctuaire; Et comme le

Pontife fouucrain en ce grand ſacrifice

qu'il offroit tous les ans aprés auoir eſgor

gé vn bouc au dehors entroir dans lelicu

tres - ſaint auec les mains rouges du fangde

çette viâime dont il faiſoit afperfion de

uant le propitiatoire, ainG apres que no

ſtre Sauveur s'eſt offert yne fois pour les
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pechez ſur la Croix, il a deu comparoiſtre

pour nous eternellement dans le Ciel: Et

les fruits de ſon interceflion ne ſont - ce
pas

les graces duSaint Eſprit? Ie prierayle Pere,

& ilvousenuoyera un autre Confolateur. Di

fons donc qu'il falloit qu'ils'en allaſt pour

nous enuoyer le Conſolateur, puiſqu'il eſt

le fruit de lon interceffion , queſon inter

ceflion eft le dernier acte de ſon ſacrifice, &

qu'il nç deuoit produire ce dernier a &te ,

que dans le Sanduaire eternel . Mais ajou

tons à toutcela,Mes Freres, qu'il n'eſtoit

pas conuenable que Ieſus diftribuaſt ſes

dons les plus excellens auant qu'il cuft re

couuré luy-meſme ſa premiereMajeſté , &

que les Fideles ne deuoient pas eſtre or

nez d'vne ſigrande grace auant que leur

chef fur rendu ſouuerainement glorieux.

C'eft dans les jours de leurs couronnemens

& de leurs triomphes que les Rois diſpen

fent à leurs peuples leurs liberalitez & lears

graces : Et Saint Paul nous apprend aprés

Ic Prophete Dauid ,Que le Mefrie eſt mon

ré en haut amenant captiue multitude de

captifs, & qu'il a donnédes dons aux hom

mes. C'eſtoit au Roy de l'Egliſe à diſper

ſer ſes preſens veritablementroyaux, & ç'a

eſté aprés ſonAſcenſion au Ciel, aprés s'e

Ire acquis ſon Egliſe par ſon ſang , ç'a eſté

dis - je
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dis-je alors qu'il a eſté fait le chefdel'Egli

ſe, & qu'il a fait ſur elle vne effuſion abon

dante de toutes ſes liberalitez. Ce qui fait

voir ſans doute aucc allez de clarté , la ve

rité de ce que le Seigneur Ieſus nous en

ſeigne; Que s'il ne s'en alloit , le Conſolateur

ne viendroit point à nous , et qu'il eſtoit donc

neceſſaire qu'il s'en alleft , afin qu'il nous le puſt

fenuoyer.

Mais il faut que de ces rayons nous mon

tions iuſques à leur ſource , & que vous

ayant déja entretenus & de ceConſolateur,

& du temps auquel il a deu nous eſtre don

né ; nous conſiderions encore celuy qui

nous l'enuoye , & de lamain duquelnous

receuons vne fi precieufe benediction.

Souuent le Seigneur Ieſus dit que c'eſt le

Pere qui nous l'enuoye , & nous promet

qu'il le priera , afin qu'il nous le commu

nique:Et neantmoins ildit dans noſtre tex

te , que c'eſt lui-meſme qui le nous enuoye

ra; Si ie m'en váy ie le vousenuoyeray. Encore

que les trois perſonnes de la ſainte Trinité

poſſedent vne meſme puiſſance,vne meſme

ſageſſe, vo meſme empire & vne meſme

eternicé : encore qu'il n'y ait point en

tr'elles ny deplus grand nyde plus petit , &

qu'elles ſoient elgalement independan

EES ; neantmoins l'Eſcriture fainte nous

c

í
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les repreſente en la creation , comme pro

duiſant cet ouurage admirable : en telle

ſorte que le Pere agit par le Fils,parce que,

dit Saint Paul, il a creé toutes choſes & les

viſibles & les inuiſibles : Et Dauid témoi

gne que les Cieuxonteſté faits par la pa

role du Seigneur, & ce meſme ouurage eſt

acheué par leSaint Eſprit: Car toute l'ar

mée des Cieux ,c'eſt à dire, lesArges& les

Aftres,ont efté faits par le ſouffle de ſa bou

che : Et Moïſe nous apprend que le S. El

prit ſe mouuoit au commencement ſur les

caux ,c'eſt à dire , qu'il trauailloit à démel.

ler les confuſions du cahos,pour en tirer les

diverſes merueilles qui éclatcent en la Na

Le Pere eſt conſideré comme la

ſource, le Filseſt comme la fontaine , & le

Saint Eſprit eſt comme le ruiſſeau qui dé

coule eſgalement & de la fontaine & de

la ſource. Er
pource que le Fils procede

du Pere, il eſt dir que le Pere l'a ennoyé ,&

pource que le Pere ne procede ni du Fils ,

ni du S. Eſprit ,il n'eſt'iamais dit eſtre en.

uoyé ni de l'vn ny de l'autre : & pource

que le Saint Eſprit procede de tous les

deux , il est dit tantoſt que le Pere nous le

donne , tantoſt que le Fils nous l'enuoye.

Mais taſchons d'éclaircir , s'il eſt poſſible ,

résordre myſterieux & incffable que nous

ture.
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voyons obſeruer à ces perſonnes glorieuſes

dela fainte Trinité . L'Egliſe eſt appellés

dans l'Eſcriture Sainte la Maiſon deDieu

& le Palais de ſa gloire. Repreſentez-vous

donc trois perſonnes égallement ſçauan

tes en l'Art de l'Architecture , ayans en

tr'ellls vn meſme pouuoir & vne meſme

authorité; & qui neantmoins entrent dans

ce pacte volontaire de partager leurs fon

dions & leurs ſoins pour le baftiment de

quelqueſuperbe palais : cn telle forte que

l'vn en dreſſe le plan , en ordonne l'affiet

te , ' en regle les proportions & en prepa

re les materiaux ; & que l'artre en jerre

les fondemens, en taille les colomnes, en

éleue les murailles , & éleue la pointe de

ſes jours iuſques au deſſus des nuées:& que

le troiſiéme enfin , pour donner la derniere

perfection à leur ouurage, poliſle ces mar

bres,doreſes lambris , & y déploye tout ce

que ſon Art a de ſecret pour rendre ces ap

partemens ſuperbes, riants & commodes.

Ne vous sēble. il pas que c'eſt à peuprés de

la meſmeſorte qu'ont voulu trauailler ces

trois Perſonnes de la Diuinité ,pourſe for

mervn Temple ſur la Terre ?le Pereparſon

Decrot eternel, a diſpoſé toutes les choſes

neceſſaires à noftre falur, ila choiſi meſme

côme le plan de ſon Egliſe , appellant à ſoy

cij
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ſelon ſoneflection ceux d'entre les peuples

qu'il veut honorer de la grace , 'le Fils en a

comme jetté les fondemens par ſon abbaiſ.

ſement, il en a cõme cimenté les murailles

par ſon ſang, si en a cõme porté le ſommet

iuſqu'au deſſus du Ciel, par ſon Aſcenſion

triomphante ; puis qu'alors nous ſommes

reſſuſcitez nous ſommes montés auec luy

dans le Ciel , pour eftre aſſis auec luy à la

dextre de Dieu és lieux tres- hauts : Er le

Saint Eſprit ſelon ce meſme ordre prend

le ſoin d'enrichir ce Temple, d'y faire bril

ler noſtre foy qui eſt plus precieuſe que

l'or, d'y peiodre l'image de Dieu , & d'y

déployer des treſors ineſtimables, & luy

donner des ornements que les Anges con

templent auec adıniratió.Mais il eſt temps,

Mes Freres , quenous venionsau quatrieſ

me & dernier point , dont nous auions a

vous parler , & quid'abord nous paroiſt le

plus difficile.

Il vous eſt, nous dit noſtre Sauveur, expe

dient que ie m'en aille. Entrez en vous iné

mes , Fideles ! conſultez vn peu vos ſen .

timens , & vous y trouuerez ,, à mon aduis,

quelque repugnance à croire , ce que le

Seigneur Ieſusvous dit maintenant. Quoy

nous eſtoit il donc neceflaire le Fils

de Dieu nous quittaſt ? La Terre peut
elle

que
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auoir vne plus grande gloire que celle de

le poffeder ? Eft-ce vn aduantage pour

nous d'effre priuez de la preſence de celuy

que nous aimons par deſſus toutes choſes

Eſtoit-il expedient qne nous fuſſions priuez

deſes enfeignemens,deſes exemples,de ſes

cenſures mefmes & de ſes exhortations ?

Combien de fois noſtre ame s'écrie- elle

dans ſes tranſports ? Qu'il reuienne ce Di

uin Sauueur quenos yeux voyentſon ſalut.

La gloire de le contempler n'eſt- elle pas

infiniment au deſſusde tous les autres bies

dontnosames ſont capables ? Mais , mon

ame,pourquoirabbas tu &fremis- tu au de.

dans demoy; & pourquoy nos eſprits ne ſe

foûmettent -ils pas à ce que Ieſus Chriſt

nous en dit luy -meſme, & qu'il nous dit en

çorauec tant de force ,je vous dis la verité,

ilvouseſtexpedient que je m'en aille ? Certes,

Mes Freres, c'eſtoit bien vn grand aduan

tage de voir le Seigneur Iefus habitant au

milieu de nous,puiſqu'enfin il eſtoit ſi ai

mable,qu'ils'inſinuoit facilement dans les

cours , ileſtoit fipuiſſantque toute la na

ture luy obeiſſoit,il eſtoit ſifaint qu'ileſtoit

la vertii& l'innocence elle meſme : Mais

fouuenez-vous qu'auec cela il eſtoit deſti

tué de toute apparence , qui frappent les

lens, & qui font toute la gloire desmon

C iij
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dains, ileſtoit homme plein de douleurs,

& fçachant ce que c'eſt des langucurs, ilne

poſledoit ny les honneurs , ny les richeſſes

de la Terre ; il viuoit au milieu de contie

nuels perils , tantoft on le vouloit lapider,

tanroſt on le vouloit jetter dans vn preci

pice, tantoſt desſergens le ſaiſiſſent, & tan

toft des bourreauxle crucifient. Faites

donc comparaiſon des aduantagesque l'E.

gliſereceuoit alors auec ceux qu'elle a pre

dentement, & vous trouuerez qu'il eſtoit

expedient que Ieſus s'en allaſt pour nous

enuoyer le Conſolaceur. Qui cuft dit alors

à vn des Diſciples du Seigneur Ieſus , ton

Maiſtre qui eſt ſoumis à Herode,& qui re

leue melme de la puiſſance de Pilate , qui

n'eſtoit qu'vn Bourgeois Romain , verra

bien - toft non ſeulement des Bourgeois de

Rome , mais des Empereurs & des Rois

humiliez ſousfon pouuoir , & faiſant con

ſiſter tout leur bon -heur à deuepir ſes Dif

ciples, les plus grands Monarques de l'V

eniuers lui feront homage de leur grandeur,

& mettront aux pieds de la Croix leurs

ſceptres & leurscouronnes; il aura desado

rateurs dans l'Orient & dans l'Occident ,

les deſerts les plus ſolitairesretentiront du

bruit de ſon Nom : On éleuera des Tem.

--ples ſuperbes à ſon honneur , & ſon regne
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n'aura point de fin ; N'euft-il pas ſouhait.

té de voir cette heureuſe ſaiſon, où le Nom

du Seigneur Ieſus , qu’on cernifloit alors

par des calomnies, qu'on couuroit alors de

tant d'opprobres deuoic eftre rendu ſi

grand & fi glorieux ? Et ne ſçauez - vous

pas que c'ett dans ce ſiecle où nous ſom

mes que toutes ces choſes ſont accomplies ?

No voyez-vous pas les Rois ſouſmis au

Seigneur Icſus : Nevoyez- vous pas que

les pays les plus reculez ſe ſont éjouys en

ſa lumiere ? Ne voyez - vous pas que les

chaleurs du Midy & les glaces du Septen

trion n'ont peu empeſcher que ceNomdt

Ieſus n'ait penetré iuſques à ces peuples

auparauant inconnus , & n'ait arraché du

pouuoir des Demons , tant d'ames qui

Icur eſtoient aſſujetties ? Il eſt grand , il eſt

admirable par toute la Terre ce Ieſus que

nous adorons: Ce n'eſt pas ſeulement par.

my les Chreſtiens que la gloire eſt renduë

illuſtre. Les Mahomettans eux - meſmes

ne peuuent s’empeſcher d'aduoüer qu'il

eſtoit le plus grand de tous les Prophetes,

& le bruit de ſes merueilles eſt paruenu iuſ

qu'aux dernieres extremitez de l'Vniuers.

Diſons outre cela ,Mes Freres, qu'il eſtoit

expedient pour noſtre foy, pour noftreel

perance,pournoſtre charité & pour noſtre

+

C iiij
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confolation que le Seigneur Ieſus s'en al

laft 'nouspreparer place dans le Ciel . S'il

eſtoit ſur la Terre, & qu'apres eſtrę reſſuſ

cité il n'euſt pas quitté ce ſejour , noftre.

Foy ne ſeroit pas vne vertu fort admira

ble ? Qui eſt -ce qui ne croiroir en celuy que

nos propres yeux verroient doué de tant

de gloire , au lieu quemaintenant la Foy

eſt vne ſubſtance des choſes que nous ef

perons, & vne demonſtration de celles que

nous ne voyons pas . Bien-heyreux ſontceux ,

diſoit noſtre Seigneur à Saint Thomas,

qui ont crů , & qui n'ont point veu . Si le

Seigneur Ieſus cftoit ſur la Terre , noftro ef

perance ſeroit toute attachée à la Terre,elle

ne s'éleueroit jamais qu'auec peine du co

fté du Ciel , noſtre treſor feroit icy bas, &

nous y aurions noſtre coeur. Pour arracher

donc entierement nos affections & nos

eſperances de la Terre & du Monde , il fa

loit que le Seigneur Ieſus allaſt au Ciel,où

maintenant l'eſperance comme yne ancre

feure & ferme de notre ame penetre iuſ

qu'au dedans du voile. Si Ieſus eſtoit ſur

Ja Terre, nous aurions pour luy yne amitié

charnelle & mondaine : car enfin je ne

comprens pas qu'il y euft aucun des hom .

mes qui vouluſt jamais fe feparer de luy ,

le lieu de fon ſejour ſeroit aſſeurément le
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lieu du ſejour de tous les peuples , & tourle

reſte de l'Vniuers ne ſeroit qu'vne vaſte ſo

litude : nos affe &țions ne ſeroient pas aſſez

pures , il y auroit toûjours quelque choſe

de terreſtre & de groffierzau lieu quemain

tenant noſtre amour pour luy eſt toute

fpirituelle & toute fainte. Maintenant,di

foit Saint Paul , le ne connois plus perſonne

ſelon la chair , je ne connois pas meſme le Sei

gneur Iefus ſelon la chair. Enfin,fi leſus eltoit

fur la cerre;vous ſentez bien, ô Chreſtiens,

que voſtre bon-heur ſeroit grand d'appro

cher de luy , mais apres quelques années

de vie , la mort viendroit vous arracher

d'entre les bras , & vous n'auriez plus de

conſolation ny d'efperance. Les Fideles

ſous l'ancienne Alliance témoignent ſou .

uent la crainte qu'ils ont de la mort , pour

ce que le Meffie deuoitvenir ſur la Terre ,

cette Terre leur eſtoit aymable ; & cette

mort que leFidele regarde maintenant auec

joye , pource qu'elle l'voit à fon Sauveur,

renuerſeroit coute la conſtance, & le por

teroit dans le deſeſpoir, fi le Seigneur le

fus eſtoit ſur la Terre , & fi iuſqu'à la fin

du Monde nous en deuions eſtre ſeparez.

Il eſt donc vray, Fideles, qu'il a eſte expe

dient
quc le Seigneur Ieſus s'en allatt , ik

nous a eſte expedient qu'il mouruft , puiſ.

į
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que ſa mort produit noſtre vic , & il nous

a eſté expedient qu'il allaſt au Pere,puiſque

par ce moyen le Pere' nous a enuoyé lon

Eſprit. Ainſi , ô grand & diuin Sauueur, en

t'éloignent de nous tu as répandu ſur nous

plus de treſors: & par vne grande merueille,

ô lumineux Soleil de Iuſtice, lc iour de ton

peuple a eſté plus éclattant, & tu as jetté

de nouueaux rayons lors que tu as caché

ton viſage ; & le meſme ordre qui rameine

les tenebres en la nature , a ramené la lus

miere en la grace .

Que ferons - nous donc , Mes Freres

deur erons - nous l'abſence de lefus Chriſt ,

ou nous éjouirons- nous de la venuë dece

diuin Conſolateur. Venez , Fideles,& de

ployez toutes les puiſſances de voſtre ame

pour connoiſtre & pour adṁirer voſtre

bon -heur. Nous ne vous diſons pas com

me Dauid au Pſeaume 46. Venez , voyez

les æuures de l'Eternel, voyez quelle deſolation

ila faitpartoute la terre.Mais voyés combien

il eſt miſericordieux & bon , & voyez quelles

richelles de lumiere & de graces il a répan

dues ſur ſon peuple. Il eſt vray,le Seigneur

Iefus ne conuerſe plus viſiblement auec

nous, mais portez vos regards vers le Ciel ,

& voyez qu'au milieu deſes triõphes & de

les gloires il ſemble n'occuper ſon Eſprit

.

>
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qu'à la penſée de vos miſeres & de vos com

bats. La magnificence dont il eſt enui

ropné neluy fait pas perdre le fouuenir

de nos diſgraces,& au milieu des acclama

tions des Anges& des Cantiques des Bien

heureux , il écoute nos ſoúpirs, il entend

nos gemiſſements, & proteſte qu'il ſouffre

luy -meſme perſecution lors que le Monde

nous outrage : il eft monté dans le Ciel ,

mais afin
que la porre nous en fuſtouuer

te , & qu'il y euft deſormais vn heureux

commerce entre la Terre & le Ciel, il a

porté noſtre chair & noſtre ſang de la Ter

re dansle Paradis ,& du milieu du Paradis

il cnuoye ſur laterre leslumieres& les gra

ces de ſon Eſprit. Ne diſons plus,Mes Fre

res, que le Seigneur Ieſus s'en eſt allé d'a.

uec nous : Au contraire ,c'eſt maintenant

qu'il s'vnit intimement à nos ames , c'eſt

maintenant qu'il habite en nos cours par

la foy,nele ſentez- vous pas qui frappe à la

porte de vos cours , ne le ſentez -vous pas

qui veut chaſſer le vice de vos ames , & qui

y veut introduire la ſainteté? Si quelqu'vn

luy ouvre il viendra chez luy , & fera de

meurance chez luy. Ouvrons luy , Chre

ſtiens, ouvrons luy toutes les portes denos

ames , qu'il entre dans noſtre intelligence

pour en diſſiper les tenebres , qu'il entre
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dans nos voluptez pour les former à la

vertu, qu'ileptre dans toutes nos affections

pour les rendre pures & innocentes, & par

yne ſainteviolence , faiſons qu'il demeure

à iamais auec nous , retenons- le comme

vouloient faire les deux Diſciples en Em

maüs , non pas ſeulement iuſques au ſoir ,

mais iuſques à la fin de noſtre vie.

Mais s'il habite chez nous , ne contri

ſtons cét hofte diuin , & fi nos cours
pas

ſont les temples où il habite , ne profanons

pas les Cieux qui luy ſont conſacrez. Bel

[ catſar prophana les vaiſſeaux du Tem

ple dans les excez & les débauches de ſes

feltins, & il vit vne main quicfcriuoit l'Ar

reft de ſa condamnation , & perdit en cet

te nuit & le ſceptre& la vie : Si voscours

font des vaiſſeaux de la grace, ne les foüil

lez iamais par de mauvaiſes penſées, n'e

ſteignez point l'eſprit , & fouuenez vous

que c'eſt vn Eſprit depureté , vous deuez

donc fuir ſoigneuſement le vice : que c'eſt

vn Eſprit de paix, éuitez doncles diſputes

& les querelles : que c'eſt vn Eſprit decha

riré , renoncez donc à voſtreauarice ; que

c'eſt vn Eſprit de ſupplication , exercez

vous donc en prieres: que c'eſt vn Eſprit de

debonnaireté, n'exercez -donc pas la ven

geance . Enfin que c'eſt yn Eſprit de ſcien :
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nous aurons ce

1

ce & d'intelligence : Soyez donc les Diſ.

ciples ſtudieux de ce grand Do&eur , &

vous aurez repos en vos ames .

Quelques amertumes dont le Monde

taſche d'abreuuer nos eſprits , ce Diuin

Conſolateur les adoucira ; nous ne ſeron's

jamais pauures tandis que

treſor, & nous ne ſerons iamais malheureux

tandis que nous aurons dans nos cours çe

luy qui eſt la ſource de la joye ; & ſi l'eſloi.

gnement du S. Ieſus nous done ſouuencdu

déplaiſir & de l'ennuy , ſi la preſenco de

ſon Eſprit n'empeſche point que nousne

ſouhaittions encore la preſence de ſon

Corps glorieux , fi ces ſouhaits meſmes

luy ſontagreables , puiſque Sainct Paul

nous apprend par ſon exemple à deſirer

d'eſtre diffous pour eſtre auec luy ; nous

ſçauons qu'enfin viendra ce temps heu

reux , auquel remplis de toutes les graces

de ſon Eſprit nous le contemplerons luý

meſme reveſtu de toutes ſes gloires. Nous

le verrons & ſerons rendus ſemblables à

luy. Sans nous les Apoftres l'ont veu dans

ſes combats , auec eux nousle verrons dans

ſes triomphes, ſans nous ils l'ont veu dans

ſon abbaiſſement, auec eux nous le ver

rons en ſa gloire , ſans nous ils l'ont veu

mourir , aucc eux nous le verrons viuané
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aux fiecles des Gecles. Sans nous ils luy

ont parlé familicrement , meſme apres
12

refurrcction , auec eux , nous chanterons

crernellement ſes loüanges , & dirons

auec tous les Saints à celuy qui nous a

aymez, & qui nous a lauez denos pechez

en ſon ſang , & nous a faits Rois Sc Sa

crificateurs à Dieu ſon Pere : A luy ſoit

gloire, empire & magnificence és liccles

des fiecles.

AMEN.

I


